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On connait le journalisme
d'investigation, mais moins
le « journalisme d'infiltration

». Pendant dix mois,
Olivier Vermont - c'est un
Pseudonyme - s'est fait passer

pour un militant de
Greenpeace. Ce doux jeune
homme ä l'allure freie a su
si bien tromper son monde
qu'il s'est vu confier le
secretariat du bureau frangais
de cette association ecolo-
giste aux methodes mus-
clees... II fait main basse
sur tous les documents qui
passent ä sa portee, n'hesitant

pas, pour les besoins
de la cause, ä seduire une
jolie militante. Tout cela, il
le relate dans un livre, La face

cachee de Greenpeace \

L'organisation ecologiste
y prend une volee de bois
vert. L'« agent infiltre » la
montre mentant ä ses ad-
herents, manipulant les
journalistes, selectionnant ar-
bitrairement les donnees
scientifiques, flirtant avec
les militants d'organisa-
tions terroristes. Pis, il de-
robe les comptes de
l'organisation, des documents
qui montrent que le 60 %
des depenses s'envolent en
salaires, alors que le 6%
seulement sert reellement ä

financer les Operations
menees sur le terrain. Ayant
regle son compte au
bureau frangais de Greenpeace,

Vermont infiltre son siege

mondial ä Amsterdam.
Lä encore, il s'empare de

'Paris, Albin Michel, 1996.

comptes qui revelent que
Geenpeace consacre des
sommes bien plus elevees
ä ses collectes de fonds
qu'aux Operations.

Olivier Vermont decrit
Greenpeace comme une
structure cloisonnee, culti-
vant le mythe du secret,
fonctionnant un peu comme

l'lnternationale communiste

des annees 1930. Les
campagnes sont choisies
en fonction des retombees
mediatiques. L'organisation
reprend des rumeurs,
souvent sans fondements
scientifiques serieux, les
lance dans les medias gräce

ä un reseau de journalistes

acquis ä sa cause,
monte des « scoops » qui
lui rapporte beaucoup
d'argent, quitte ä presenter des
excuses si la supercherie
est demontree. De telles
methodes ont coüte pres de
soixante millions de francs
suisses ä la Shell.

Qu'importe ce que revele
cet « agent infiltre », qu'il
dise en gros la verite, qu'il
la travestisse plus grave-
ment I Quoi qu'il en soit,
sur la base de quelques
papiers voies, il accuse Greenpeace

d'avoir detourne des
dons verses dans le cadre
de la lutte contre le tunnel
du Somport, alors qu'une
verification, normale pour
un journaliste, lui aurait fait
abandonner de tels soup-
gons. De telles methodes
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